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La population de langue 
maternelle française vivant à 
l'extérieur du Québec s'éle- 
vait à 970 200 en 1996. 11s'agit 
d’une diminution de 0,6 pour 
cent par rapportà 1991. De ce 
nombre, 618 522 parlaient 
uniquement le français à la 
maison, en baisse de 2,8 pour 
cent. 


Si on additionne tous les 
citoyens francophones qui ont 
indiqué lors du recensement 
avoir plus d'une langue mater: 
nelle, ainsi que ceux t celles qui 
ont indiqué avoir le français et 
une autre langue parlée à la 
maison, on arrive à une esti- 
mation optimiste et maximale de 
1 005 000 francophones de 
langue maternelle, dont 649 700 
parlaient le français à la maison, 


Les données du Recense-| 
ment de 1996 sur la langue 
materelle, qui ontété dévoilées 
par Statistique Canada, indi- 


quent une augmentation des 
transferts linguistiques en faveur 
de l'anglais dans toutes les 
provinces, sauf au Nouvéau- 
Brunswick et en Colombie. 
Britannique. 


La proportion des franco- 
jphones qui ne parlaient pas le 
français à la maison était de 37 
pour cent en 1996. 11 s'agit 
d'une hansse de 2 pour cent par 
rapport à 1991 


La proportion de franco- 
phones vivant à l'extérieur du 
Québec qui utlsañent la plupart 
du temps une autre langue que 
le français à la maison était de 
‘68,0 pour cent en Alberta, 60.6 
pour cent à Terre-Neuve, 47,7 
gour cent à l'le-du-Princè- 

douard, 43,4 pour cent en 
Nouvelle-Écosse, 9,7 pour cent 
au Nouveau-Brunswick, de 39,1 
pour cent en Ontario, 53 pour 
ent au Manitoba, 70,8 pour cent 
en Saskatchewan, 72,2 pour cent 
en Colombie-Britannique, 54 
pour cent au Yukon et 60,3 pour 
cent dans les Territoires du 
Nord-Ouest. 


Dans presque toutes les 
provinces, le poids démogra- 
phique des francophones est à 
la baisse par rapport à 1991. 
Dans l'ensemble du pays sans 
le Québec, les francophones de 
l'extérieur du Québec de langue 
maternelle française repré- 
sentaient 4,5 pour cent de Ia 
population, par rapport à 4,8 
pour ent en 1991 et 6 pour cent 
en 1971 


Les francophones de l'exté- 
rieur du Québec qui parlaient le 
français à la maison ne repré 
sentaient que 3 pour cent de Ia 
population en 1996, 


Les francophones du pays, 
incluant le Québec, repré. 
sentaient 23,5 pour cent de la 
population canadienne, par 
rapport à 24,3 pour cent en 1991 
et26,9 pour cent en 1971. Pas. 
moins de 86 pour cent de tous 
les francophones vivaient au 
Québec. Au total, la population 
de langue maternelle française 
au Canada était de 6 636 660 en 
1996. De ce nombre, 6 359 505 
parlaient le français à la maison. 


province connaissent déj 


ui if orioies du 


En Ontario, la population de 
langue maternelle française 
s'élevait à 470 285, lesquels 
représentaient 4,7 pour cent de 
la population, en baisse par 
rapport à 5 pour cent en 1991 
Seulement 287 190 ont indiqué 
parier uniquement le français à 
La maison, 


Au Manitoba, la population 
de langue maternelle française 
s'élevait à 47 660. Ces deniers 
représentaient 4,5 pour cent de 
la population de Ia province, en 
baisse par rapport à 4,7 pour 
centen 1991. Un total de 22015 
personnes ont indiqué ne parler 
que le français à la maison. 


En Saskatchewan, la popu- 
lation de langue maternelle 
française était de 19 080 et ces 
derniers représentaient 2 pour 
cent &e la population, compara- 
tivement 2, pour cent cingans 
plus ôt. Seulement 5 380 
Paraient uniquement le français 
à la maison. 


L'Alberta avaient sur son 
territoire 52 275 personnes de 
langue maternelle française en 
1996, qui représentaient 2,1 
pour cent de la population, en 
baisse par rapport à 2,2 pour 
centen 1991. De ce nombre, 15 
730 parlaient uniquement le 
français à la maison. À 
Edmonton, 63 775 personnes 
ont déclaré posséder les deux 
langues officielles compara- 
tivement à 59 870 à Calgary, 
pour un total de 123 645 per. 
sonnes parlant anglais et 
français pour.ces deux seules 
villes 


En Colombie-Britannique, 
53 035 ont déclaré avoir le 
français comme langue mater: 
nelle, mais seulement 14 083 
pariaientuniquement le français 
à la maison. Les Franco- 
Colombiens représentaient 1,5 
pour cent de la population, en 
baisse par rapport à 1,6 pour 
cent en 1991. 


Le Yukon comptait 1 110 
personnes de langue maternelle 
française, dont 495 parlaient 
uniquement le français à la 
maison. La proportion des 
Franco-Yukonnais était de 3,8 
pour cent, en hausse par rapport 
3,3 pour cent en 1991. 


Gus veut lé Canaaë 
ang 


ne 


Courrier de deuxième lasse 
Enregistrement 1881 


En raison de la 
grève postale, les: 
lecteurs du Franco 
peuvent si 
procurer leur 
journal au bureau 

| de l'AC.FA. de 
leur région. 


Le bi ilinguisme 
gagne du terrain 


Chez les francophones, le 
taux de bilinguisme était de 40,8 
pour cent en 1996, un taux cinq 
fois plus élevé que celui des 
anglophones (.8 pour cent 
Les francophones de l'extérieur 
du Québec étaient bilingues 
dans une proportion de 83,8 
our cent, comparativement à 
69 pour cent chez leurs voi 

et compatriotes anglophones. 

Ce sont es jeunes 
anglophones de 15 à 19 ans qui 
affichaient le taux de 
bilinguisme Le plus élevé dans 
Les provinces anglaises avec 16 
pour cent. 

‘Au Québec, 61,7 pour cent 
des anglophones étaient 
bilingues, comparativement à 
33,7 pour cent chez les 
Francophones. 

“Chez es allophones,c'est-à- 
die ceux qui n'ont ile français 
ni l'anglais comme langue 
matemelle, 69 pour cent de ceux 
qui vivaient au Québec 
pouvaient parer le français. À 
extérieur du Québec, ils 
n'étaient que $ pour cent à 
pouvoir converser dans là 
langue de Molière. 

Le taux de bilinguisme varie 
aussi grandement selon les 
municipalités. C'est dans la 
région _ métropolitaine de 
recensement de Sudbury où le 
faux de bilinguisme tite plus 
élevé à l'extérieur du Québec 
avec 40,1 pour ent. 

Dans les autres villes 
pays le taux de bi 
de 5,4 pour cent à St-Johm's 
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isme gagne du 
terrain partout au pays, sauf 
en Saskatchewan. 

Les données du dernier 
recensement indiquent que 17 
pour cent de la population 
Canadienne, soit 4,8 millions de 
personnes pouvait parler le 
français et l'anglais en 1996, 
comparativement à un peu plus 
de 16 pour cent en 1991 (44 
millions) et à 13 pour cent en 
1971 (2,9 millions). 

C'est au Québec où le taux 
de bilinguisme était le plus 
élevé, alors que 37,8 pour cent 
de la population maîtrisait les 
deux langues officielles. Le 
Nouveau-Brunswick arrivait 
bon deuxième avec un taux de 
bilinguisme de 32,6 pour cent. 
La troisième province la plus 
bilingue était l'Ontario, alors 
que 11.6 pour cent de la 
population se déclarai bilingue. 

Dans les autres provinces, le 
taux dé bilinguisme de la 
population ai de 3,9 pour cent 
à Terre-Neuve, 11 pour cent à 
l'Ile-du-Prince-Édouard, 9,3 
pour cent en Nouvelle-Écosse, 
9,4 pour cent au Manitoba, 5,2 
pour cent en Saskatchewan, 6.7 
Pour cent en Alberta, 6,7 pour 
cent en Colombie-Britannique, 
10,5 pour cent au Yukon et 6,3 
pour cent dans les Territoires du 
Nord-Ouest. 


à Régina, 6,5 pour cent à 
Saskatoon, 7,3 pour cent à 
Calgary, 7,5 pour cent à 
Edmonton et 7,4 pour cent à 
Vancouver. 


‘Teme-Neuve, 10,7 pour cent à 
Halifax, 12,3 pour cent à St- 
John, Nouveau-Brunswick, 10,5 
pour cent à Windsor, 10,9 pour 
cent à Winnipeg, 5,6 pour cent 


Les Albertains ont versé 
970 $ en moyenne en dons 


de charité 
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Les donateurs albertains ont versé en moyenne 970 $ en 
dons de charité en 1996, le plus haut don moyen de tout le 
pays. 

Les donateurs de la Colombie-Britannique (940 $), de la 
Saskatchewan (840 5), du Manitoba (810 5) et de l'Ontario (#10 
5) sont, dans l’ordre, ceux qui ont versé les sommes les plus élevées 
indique Statistique Canada. 

Encore une fois, es Québécois sont les derniers à ce chapitre, 
avec un don moyen de 370 $. 

Ailleurs au pays le don moyen s'élevait à 600$ à Terre-Neuve, 
640$ à l'Tle-du-Prnce- Edouard, 630 $ en Nouvelle-Écosse, 750$ 
au Nouveau-Brunswick, 7605 au Yukon et 790$ dans Les Territoires 
du Nord-Ouest. 

Dans l'ensemble, es dons de charité ont fait un bond de 11,5 
our cent par rapport à l'année précédente, pour atteindre la somme 
de 4 milliards de dollars. Statistique Canada atribue cete hausse 
À la décision d'Ottawa d'augmenter la limit de déduction permise 
par Revenu Canada. Pas moins de 5.5 milions de Canadiens 
déclaré des dons de charité en 1996. 

Plus du quart des déclarant au pays ont indiqué avoir versé 
es dons de charité en 1996. Les donateur étaient gésen moyenne 
de 50 ans et avaient un revenu total moyen de 44 400$. 

L'Ile-du-Prince-Édouard et le Manitoba compaient a pas forte 
proportion de déclarants (30 pour cent) ayant fait des dons de 
charité. L'Ontario et la Saskatchewan suivaiet out just derrière, 
avec 29 pour ent. 


Statistique Canada n'aime pas parler d’assimilation 


YVES LUSIGNAN transferts linguistiques. 

«La raison pour laquelle on 
utilise transferts linguistiques et 
non pas assimilation, c'est à 
‘dessein, admet le directeur de La 
division de la démographie, 
Réjean Lachapelle, Ass 
lation, il y aune idée derrière ça 
qui est d'une personne qui est 
passée complètement à un autre 
groupes. 


Ottawa 


Statistique Camada n'aime 
pas utiliser le mot assimilation 
pour décrire cette tendance 
lourde chez les francophones 
à perdre leur langue mater- 
nelle au profit de la langue 
anglaise. À l'organisme fédé- 
ral, on préfère parler des 


- ERRATUM 


Une erreur s'est lissée dans notre édition du 

28 novembre Gemier. À la page 9, nous avons 
{Ementionné que Suzanne Sawyer écrivait 

présähtemeht un ivre dont tire serait Life in 


“the french Land! Le tre sera plutôt Life in the 


onch Lane Taies nos excuses à auteure. 


l'utilisation du mot assimi- 
lations. 

L'autre débat éternel porte 
sur la langue matemelle et la 
langue d'usage à la maison. Est- 
ce que l'utilisation de a langue 
d'usage à a maison est un bon 
indicateur, si on désire savoir 
combien il y a réellement.de 
francophones au pays. La- 
dessus, M. Lachapellé est 
‘prudent: «C'estune question qui 
est délicate à trancher. À ce 
moment-là, vous êtes obligés de 
dire qui n'est pas francophone. 
C'est ça qui est embêtant», 
répond le démographe de 
Statistique Canada, qui se dit 
incapable de trancher la ques- 
tion: «Je ne décréterais pas 
qu’une personne de langue 
matemelle française, qui parie 
l'anglais à la maison, mais qui 
va à l'école française, un jeune 
de-16 ans, n'est pas un 
francophones. 

(Ce qui est certain, c'est que 
Statistique Canada ne veut pas 
trancher le débat linguistique: 
«Le recensement ne fait que 
regarder la surface des choses. 
Nous, on ne veut pas trancher 
en sachant que, ce qu'on con- 
at, c'est partiel». 


Or, selon le démographe, 
tout ce que les transferts 
guistiques indiquent, c'est qu' 
ya des francophones qu parlent 
plus souvent l'anglais à la 
maison que le français. 

Pour démontrer la com- 
lexité du problème, i cite les 
données scolaires. Dans presque 
foutes les provinces, dit-il 1 y a 
beaucoup plus d'enfants dans 
les écoles de Ia minorité, qu'il 
n'y a d'enfants du même âge qui 
parlent le français à la maison: 
«Faudrait-il conclure que ces 
enfants sont assimilés? Ils 
fréquentent l'école française, un 
certain nombre partent l'anglais 
la maison, je serais un peu mal 
à l'aise d'utiliser le terme 
assimilation dans des cas 
comme celui». 

C'est aussi parce que le 
terme assimilation a une forte 
connotation politique que 
Statistique Canada hésite à 
utiliser le vilain mot: «ll Faut 
utiliser les termes les plus 
neutres possibles» pense M. 
Lachapelle, qui n'est d'ailleurs. 
pas très sûr que le mot 
assimilation veut dire la même 
chose pour tout Le monde: «ll ÿ 
a des ambiguités. N'importe 
quel sociologue jugerait excessif 


Le travail du- 
Commissaire 
affecté 
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Les coupréssions bud- 
gétaires empéchent le Com 


‘budeeË du Commissariat 
été réduit de 23inilions de 
‘dolèrs. Le émbre d'em. 
ploÿés est passé de 169 en 
1993-1904 : 


“aNous sormés obligés 
maintenant de nous dermian- 
def si nous avons les 
ressources humaines pour 
are Le travail a indiqué Le 
Commissaire aux langues 
officielles Lors de sa compa- 
ration devant le comité 
mix sur Les langues fie 
elles. 

Iestdéjhentendu que le 
(Commissariat n'est plus en 
mesure d'évaluer sur une 
base régulière la perfor- 
man linguistique de toutes 
les institutions fédérales. 
Cerains études pourraient 
étre remises à plus tard, ou 
€ maïs voire jour. 

Plus grave encore, on 
envisage us sérieusement 
de ne pas évaluer la 
troisième génération des 
plans d'action que les 
ministères devront pro- 
duire, en vas de se con. 
former à la Pate 7 de Ia Lo 
sur Les langues officielles. 

En ver d'une décision 
gouveméementale qui date 
du mois d'août 1994, 27 
organismes fédéraux 
doivent maintenant ind. 
quer concrttément, ét par 
écrit, comment ils enten- 
ent Favoriser l'épanouis. 
sement des. minorités 
francophones et anglo 
Phones. et appuyer leur 
| dévéloppément à l'intérieur 

de leur aetiités. 

Les premiers plans 
d'action, qui ét pour la 
plupart des purs ts 
aval étés alone 
par Je : Commissariat 
Pier oandations 


Que veut le Canada anglais? 


CLAUDE COUTURE 


University of Alberta 
Faculté Saint-Jean 


(Résumé de quelques con- 
férences prononcées, entre 
autres, devant l'Association des 
juristes de langue fran-çaise de 
l'Alberta le 17 octobre 1997, le 
Forum constitutionnel de Jasper 
le 30 octobre 1997, les Etats 
généraux du Canada français à 
Ottawa le 7 novemn-bre 1007 et, 
enfin, devant un panel d'experts 
constitu-tionnels le 18 
novembre 1997 à l'Université 
de l'Alberta). 


Jusqu'à ce jour, il semble 
que la Décluraiion de Calga 
et le nouveau plun d'unité 
nationale alent l'appui d’une 
majorité de Canadiens et 
même de Québécols. Le 
premier ministre albertain 
Klein se dit conflant que les 
principes dela Déclaration de 
Calgary seront ratifié parles 
différents Parlements en 1998 
(rappelons que ce plan pour 
être valide peut être ratifié par 
sept proviness représentant 
50% de la population). Par 
ailleurs, un sondage rendu 
publie en octobre dernier 
montrait un net déclin de 
appui à la souveraineté qui 
ne recuelliait plus que 45% 
des voix des Québécois 
Interrogés. 


11 n'en fallait pas plus pour 
que les partisans de la Décla- 
ration de Calgary chantent 

et à cri victoire, Mais la réalité 
pourait bien étre un peu plus 
complexe. Pour l'instant il n'y 
a aucune pression réelle et la 
Déclaration n'a pas encore fait 
l'objet d'une critique systé- 
matique de 1 part des médias et 
des diFérents groupes imtéressés 
comme l'avaient té les accords 
du Ie Mesch et de Charote- 
town, De toute façon, malgré 
ete absence de pression, un 
sondage récent (Globe and 
Mail, 22 novembre 1997) à 
révélé une remontée de l'appui 


à la souveraineté du Québec 
avec un score de 48%. 1 semble 
done que tout soit en place pour 
que l'on revive es scénarios de 
Meech et de Charlouetown, 
Rappelons que ces deux projets 
avaient d'abord été appuyés par 
une major de Canadiens avant 
de susciter une vive opposition, 
aussi bien au Canada qu'au 
Québec. Le Canada peut-il se 
permelire une autre crise 
constiutionnelle sans risquer 
d'aggraver sérieusement Les 
tensions actuelles? D'ancuns 
croient que non. Aussi, il 
impor de réfléchir à ce pro= 
blème à partir de paramètres 
diférents si l'on veut éviter un 
autre fiasco comme en 1990 et 
en 1992. 

Depuis les années 1960 et 
certains changements politiques 
sociaux qu'a connus la société 
québécoise au cours de cette 
décennie, le Canada Français et 
Le Québec francophone ont en 
quelque son été constamment 
au coeur des débats constitu- 

jonnels canadiens. Cette at. 
sntion soutenue au sujet des 
revendications du Québec 
francophone e aussi des Cana- 

diens Français a même été st 
maté par a fameuse question 
que veut le Québec (what does 
Québec want)? Les peuples des 
Premières Nations, dans les 
années 1980 et 1990, on auss 
réussi à caplurer une parte de 
l'atention publique autour de 
leurs revendications politiques 
etterrilorales. Mais que veut le 
Canada d'expression anglaise? 
La question peut sembler 
superflue mais pourtant la 
réponse pourait être beaucoup 
plus complexe qu'on le croit. Et 
afin d'y répondre certains 
prinipes généraux et caracté. 
iques de la société cana. 
doivent être 


‘Ainsi, un premier principe 
qui pourrait être appliqué 

celui selon lequel les conflits 
Sociaux ne sont pas néces- 
sairement des facteurs négatifs. 
Certains politologues, comme 
Helmut Dubiel et Marcel 
Gauchet, ont même défendu 
l'idée selon laquelle les conflits 
Sosiaux étaient en ait essentiels 
pour construire une commu 
nauté sociale. Selon cette 
théorie la capécité d'intégration 
d'une société est liée à sa 
capacité à solutionner les 
conflits. Par conséquent, les 
débats des dernières décennies 
autour des changements consi- 
tutionnels reflètent une situation 
probablement plus saine qu'une 
Situation où l'on cherche au 
contraire à promouvoir coûte 
que cote une certaine homo 
généité sociale et culturelle 
laquelle, forcément, aggrave les 
tensions. L'héritage dutrudeau- 
isme, pensée monolthique par 
excellence, est d'ailleurs à cet 


effet éloquent. 
Le danger, comme l'a fait 
remarquer un autre auteur en 
science politique, 
Hirschman, est de voir les 
conflit sociaux, qui 
répétons-le, nécesairement 
négatifs, dégénérés en conflits 
violents. Or, justement, depuis 
les résultats très serrés du 
dernier référendum au Québec, 
il semble que les tensions soient 
telles entre, d'une part, les 
souverainistes québécois et, de 
Fédérelistes, 
dont les partitionnistes, que le 
danger de violence soit ceie fois 
bien réel, Comment désamorcer 


st celui des Canadiens ayant 
s multiples qui 
représentent 28% de la popu- 
n canadienne, en second 

les Canadiens francophones 


tannique. Pourtant, malgré 
l'évidente réalité mulururelle 
de la société canadienne, 87% 
des Canadiens à l'extérieur du 
Québec utilisent l'anglais à le 
maison - alors que 83% des 
Québécois utilisent le français. 
Cette domination de l'anglais 
estelle compatible avec l'idéal 
d'une société multiculturelle? 


ce dérapage potentiel? 
En premier lieu il faudrait 
remarquer que les deux sociétés, 
que ce soi le Canada d'expres- 
Sion anglaise ou le Québec 
francophone. sont systéma- 
liquement décrites en termes 
amanichéens par les medias des 
deux sociétés, sus oublier Le 
rôle abscurantist joué parois 
ar es sciences sociales» qui 
ont fait des universités de 
véritables industries produc- 
ice de préjugés et de clichés. 
Ainsile Québec francophone est 
encore fréquemment décrit 
comme une société monoli- 
Ahique traditionnel et toujours 
tentée par le démon «collec 
divise» et ce malgré une lité 
e complexe, mais non 
iante, sur cet question 
dans laguelo cet image gobale 
est battue en brèche ou à out le 
moins remise en question 
D'autre par, en guise de cool. 
laire de Ia proposition précé- 
dent, le Canada d'expression 
anglaise est souvent décrit 


“comme une société monoli- 


{hiquement modeme et ind 
dualise, alors que dans ce cas 
également une «autre» ltéra- 
ture contemporaine sur lé 
monde angle-américain, ÿ 
compris le Canada anglais, à 
sérieusement muancé ceite 
vision. 

À ie d'exemple notons que 
depuis la Confédération, le 
Canada de langue anglaise a 
subi une série de changements 
qui en font difficilement une 
société monolithique. Par 
exempleen 1871, les Canadiens 
d'origine brilannique compo- 
saient 60% de la population 
canadienne. Cet proportion fut 
résuie à 40% après la Deuxième 
Guerre mondiale et à 20% en 
1991. Aujourd'hui, le groupe le 
us important numériquement 


En cette fin de siècle, 
l'anglais est sans aucun doute la 
lingua franca du monde. Alors 
que la population de langue 
maternelle anglaise constitue 
‘7% de la population mondiale, 
un milliard et demi d'êtres 
humains ont l'anglais comme 
langue seconde. Parconséquent, 
si le Canada entend refléler le 
phénomène de la mondialisation 
en fonction de sa propre réalité 
multieulturelle, lu langue 
anglaise ne devrat-elle pas être 
non pas la seule langue de la 
majorité de la population 
canadienne maîs plutôt a langue 
seconde de la majorité de la 
population? Dans la mesure où 
Le groupe britannique au Canada 
à l'extérieur du Québec est 

comment justifier la 


place presqu'exclusive de Ia 
langue anglaise au niveau de 
l'éducation à l'extérieur du 
Québec? 

‘Aucune solution constitu- 
tionnelle miraculeuse ne sera 
trouvée tant et aussi longtemps 
qu'on aura pas au moins abordé 
ces questions … et bien d'autres. 
Par exemple: veut-on une 
fédération centralisée ou décen- 
tralisée? Doit-on repenser le 
système de péréquation? Com- 
ment améliorer la représentation 
régionale? Aucune de ces 
questions ne fait l'objet d'un 
consensus au Canada de langue 
anglaise. Aussi, le problème 
n'est pas tant l'absence de 
consensus mais plutôt la non- 
reconnaissance de cette absence 
de consensus qui est voilée par 
une opposition en bloc au projet 
de souveraineté du Québec. La 
situation serait peut-être plus 
claire si l'on abordait d'abord 
les contradictions au sein même 


du Canada d'expression an- 
glaise. 

En 1967, à la suggestion du 
premier ministre ontarien John 


Robaris, une conférence sur le 
Cunada anglais avait été 
organisée qui fitur peu écho aux 
Etats généraux du Canada 
français tenus là même année. 
“Trente ans plus tard, il Faudrait 
reprendre le même projet. Plus 
que jamais auparavant, le 
Canada de langue anglaise doit 
Au moins lenter de se définir en 
fonction de lui-même et non en 
fonction de son opposition A une 
autre société, que ce soit le 
Québec francophone, les 
peuples des Premières Nations 
où même les Btat-Unis, Et faute 
den arriver à une solution 
Blobale, une telle conférence 
pourrait sans doute contribuer à 
désamorcer les tensions ac- 
tuelles. 


Ds 


ÉDITORIAL 


Le recensement 
de 1996 


Statistique Ganada vient de rendre publiques les 
données du recensement de 1986 ayant trait à la 
langue d'usage des Canadiennes et des 
Canadiens. 

Get nouvelle série de chifres met en lumière une 
légère diminution du nombre de personnes vivant 
en dehors du Québec et ayant déclaré le français 
comme langue matemelle; cette proportion, en 
Alberta, est passée de 2, 3 en 1991 à2,1 en 1996. 
Enterne de nombre, 52380 personnes ont déclaré 
1e français comme langue matemelle dans notre 
province en 1886, en baisse de quelque 7 000 par 
rapport à 1981 

Le bilinguisme est cependant en hausse. On 
compte maintenant en Alberta 178,505 personnes 
bilingues, une augmentation de plus de 11 000 
personnes. 

Mais le plus grand changement ilustré par cos 
chifres est celui du multinguisme, puisque on voit 
une augmentation de 15% du nombre de 
personnes n'ayant ni l'anglais nie français comme 
langue première. Le chinois a détrôné l'tlien en 
tant que troisième langue la plus parlée au Canada. 
Et les nouveaux arrivants, l'écrasante majorité 
d'entre eux, adoptent l'anglais au Canada. 

Nu doute que les acersaires du système fédératt 
verront dans ces chiffres un signe de plus de 
l'échec du Canada, une autre preuve de la menace 
qui plane sur l'avenir du françals au pays. 

Même si l'on se déclare fédéralst, ne faut pas 
pour autant fermer les yeux sur la réallé: des 
mesures concrètes doivent être prises pour 
promouvoir l’utilisation du français au Canada, pour 
encourager l'immigration francophone, par 
exemple. Des mesures réparatices comme la 
gestion scolaire doivent être élaborées en grand 
nombre pour renverser la vapeur 

Voilà maintenant trente ans que la Loi sur les 
langues oficielles existe, etprès de 10 ans quelle 
a été dépoussiérée. Les résultats concrets se font 
encore et toujours attendre. La Loi existe, mais 
lle n'a pas de dents. La Loi existe, mals les fonds 
ne suivent pas. Les promesses existent, mais la 
bonne volonté fat défaut. En 1997, on vit encore 
‘des Montfors eton subit encore ettoujours la lente 
érosion des nombres. Pendant ce temps, en publi, 
on ergote sur les mots dans des déclarations 
grandiioquentes qui finissent par ne plus rien 
sign et on lance de la pouce consttutionnelle 
aux yeux des Canadiens fatigués. 

La patence a des limites qui sont sure paint d'être 
atteintes. 

L'ère n'est plus au compromis qui n'apporte rien. 
Les mots gent eties accolades dans les couloirs 
du pouvoir, on le sait maintenant, n'apportent 
souvent qu'espairs déçus et restes de table. Pour 
les communautés francophones du Canada, la 
parité estloin d'être atteinte avec les anglophones 
du Québec. 

L'allégeance parfois trop indulgente des 
francophones au par au pouvoir doi donc être 
remise en question, et un débat de fond doi être 
fait avant de subir une autre rebuffade 
constiutionnelle comme celle qui se prépare avec 
la Déclaration de Calgar 


LE PAUVRE EST. 
EN MANQUE / 


COURRIER DU LECTEUR 
Message de la Ministre 


(Au nom du Premier ministre Klein et de tous mes collègues du gouvemement je tiens à féliciter 
La Faculté Saint-Jean de l'Université de l'Alberta d'avoir été choisie pour accueillir les Jeux de la 
Francophonie de l'Alberta de 1998. Réputée pour Ia qualité de ses installations sportives et 
l'enthousiasme de son publie, Edmonton est sans aucun doute la vill-hôte par excellence. 

Îe crois fermement que 1e sport a le pouvoir de transformer la jeunesse. 1 permet aux jeunes 
d'acquérir les compétences requises pour réussir dans la vie, J'aimerais donc éliciter la Société des 
eux de La francophonie de l'Alberta d'ocuvrer pour le développement mental, physique et spirituel 
des jeunes francophones de otre province grâce à la tenue de manifestations de cet ordre. Les eux. 
ne serviront pas seulement à metre en valeur les performances des athlètes, I contribuent aussi à 
sensibiliser es participants à a richesse de leur patrimoine. 

Au nom da gouvemement de l'Albera, j'aimerais exprimer ma gratitude À toutes Les personnes 
qui participent aux Jeux de la Francophonie — aux nombreux bénévoles, surtout, sans qi des 
Événements de cete ampleur ne pauraient voir le jour. À en juger par l'enthousiasme suscité au 
stade de la présentation des candidatures, je suis certaine que les Jeux de Ia Francophonie de 1998 
remporteront un immense succès. 


Nos meilleurs voeux à tous et à toutes. 


La minis 
RE um 
Directeur: François Pageau 
Aime Aunin: Micheline Bruit Le Franco 
Journaliste: Patricia Hélie nn mt 
Infographiste: Charles Adam Ass api MIE 
doi Jrdarnsiarithe | Correspondants: 
es 
OPSCOM 
Ta (615 241-5700 = 


Nouvel agent de développement 


Du nouveau à St-Paul 


PATRICIA HÉLIE 


St-Paul 


Après avoir aboli le poste 
de directeur général, l’ass0- 
iation canadienne-française 
(ACFA) de St-Paul vient tout 
juste d’embaucher un nouvel 
agent de développement, M. 
Richard Blouin. 

Bien connu de Ia commu 
nauté francophone de St-Paul 
Pour y avoir oeuvré en tant que 
coordonnateur des activités 
culturelles de la commission 
scolaire i y a six ans, M. Blouin 
st heureux d'être de retour à St 
Paul depuis le 17 novembre 
dernier. 

Créateur artistique de Forma 
tion, le nouvel agent aura bien 
sûr la tâche de voir au dévelop- 
pement culturel de la commu 
nauté. «On va tenter de mettre 
l'accent sur Ia coordination de 
tous les groupes francophones 
d'ici», explique-til. 1 précise 


Parizeau à Edmoñton 


La petite famille de Richard Blouin viendra rejoindre ce dernier 
‘dans es semaines à venir, 


également que son expérience 
de créateur artistique lui sera 
utile dans son nouveau travail 
puisqu'une des grandes qualités 
d'un créateur artistique est de 
mettre les autres en valeur. «En 
tant qu'agent de développement 
d'une communauté, je vais voir 
à ce qu’on puisse mettre en 
valeur cet communauté.» 


Le spectre 


FRANÇOIS PAGEAU 
Edmonton 


Toute la controverse entou 
rant la déclaration de Jacques 
Parizeau, le soir du référen- 
dum de 1995, 
que ce dernier avait été perdu 

de l'argent et du vote 
ethnique, a refait surface lors 
du passage de M. Parizeau à 
Edmonton. 


Invité le 25 novembre der- 
nier par les étudiants de 
l'Université de l'Alberta, l'ex 
premier ministre de la province 
de Québec et ex-leader du Parti 
québécois a maintenu sa posi- 
ion sur es causes de l'échec du 
référendum pour son parë. Il à 
déclaré que «le Congrès juif du 
Canada, section Québec, le 
Congrès grec et le Congrès 
italien mènent une ès bonne 
bataille contre la souveraineté. 
Quand je leur is: vous avez été 


ès eficaces, ils me répondent 
que je ne peux pas leur dire 


Réactions 

Cette déclaration aeu l'effet 
de soulever a colère du Congrès 
juif Canadien. Le rabbin Reuben 
Poupko, ancien président du 
(Congrès juif canadien (sect 
Québec), a en effet trouvé 
choquant que M. Parizeau 
rappelle le souvenir «du plus 
embarrassant moment de sa vie 
publique... la nuit de la défaire 
référendaire», 

Le premier ministre alber- 
tain, Ralph Klein, a réagi vive- 
ment aux propos de son ancien 
homologue qu'il à jugés 
«scandaleux. 

Quant à Ji Sidiropolos, du 
Congrès hellénique du Canada, 
ilne semble pas $'insuler outre 
mesure des propos de Parizeau. 
M. Parizeau, dit-il, peut à bon 
droit ous présenter comme des 
gens qui n'appuient pas son 
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SIMPLE OUVERT UNIQUE RÉEL COURANTE ÉVANGÉLIQUE 


À court terme, M. Blouin 
aimerait pouvoir réunir tous les 
francophones de la région de St 
Paul afin de les amener 
travailler de Façon unie. Pour y 
arriver, l'ACFA entend mettre 


de l'avant des activités cultu- 
relles et communautaires qui 
amèneront les gens à s'unir. Il 
entend également promouvoir 


de façon accentuée les res- 
sources artistiques de la région. 
«Quand je dis artistique, il n'est 
pas seulement question de 
théâtre ou de chanson. Je pare 
aussi des artisans, les artistes 
peintres, ceux qui font des 
œuvres au crochet, tous ceux 
qu’on peut qualifier d'artisans. 
On va donc leur faire une place 
au Centre culturel pour qu'ils, 
puissent exposer et vendre leur 
travail, C'est done de pro- 
mouvoir économiquement les 
aristes et artisans d'ici 

Cette promotion artistique 
prendra la forme d'une galerie 
d'art qui sera aménagée dans le 
hall d'entrée du centre culturel 
Les bureaux de l'ACFA ainsi 
que la boutique seront égale- 
mentréaménagés et, s’il a trop 
d'oeuvres pour le hall d'entrée, 
certaines seront exposées dans 
la boutique. «On veut créer des 
occasions où les gens auront Ia 
possibilité d'exprimer leur art 
afin de se réaliser, d'affiemer 


davantage leur identité», ajoute 
M. Blouin, 

Un projet de partenariat 
historique et aristique avec Le 
Québec estégalement dans l'air, 
mais plusieurs détails restent 
encore à régler et la commu- 
mauté pourra en savoir un peu 
Plus long dans quelques temps, 

Pour ce qui est de la 
programmation de 'ACFA, la 
prochaine activité devrait 
normalement être la cabane à 
sucre annuelle en mars prochain. 
Si certains sont surpris de 
constater que ce n’est pas 
l'activité de Noël, la raison est 
Fort simple, l'agent de dévelop- 
pement n'est pus en place depuis 
assez longtemps pour permettre 
de faire quelque chose 
d'élaboré. «On a le choix de 
faire quelque chose de dernière 
minute ou de se reprendre 
l'année prochaine.» Il semble 
rait que le conseil d'admi 
tratrion opte pour la seconde 
solution 


du vote ethnique 


mouvement. «Nous venons 
peut-être de Grèce, mais n'ou- 
blions pas que nous sommes 
Canadiens (..) nous sommes des 
patrotes, Si quiconque essaie de 
diviser notre pays, il devra 
aronter noue résistance» 


Le président de l'association 
des étudiants de l'Université de 
l'Alberta, Stephen Curran, à 
affinmé que l'apparition de M 
Parizeau contribuera à stimuler 
et raviver le débat sur l'unité 
national. 


Francophones hors Québec 

Jacques Parizeau s'est 
prononcé sur les francophones 
de l'Alberta, pour leur assurant 
sa sympathie et en ajoutant 


42) Radio-Canada 
Q@D CHFA Alberta 


comprendre que ses membres 
soient en majorité Fédéralites, 
“Sie Québec pareils vont avoir 
des problèmes.» Mais du même 
souffle il affimaît qu'on ne 
pouvait demander 6, milions 
Ge francophones au Québec de 
éfinirleur avenir en fonction de 
l'aide à apporter aux diférentes- 
communautés francophones 
hors Québec. «C'est horrible 
d'avoir àdirecela(.) mais nous 
re pouvons être des otages dans 
os efforts pour bâtir notre 
Propre pays 


Stéphane Dion 

Le ministre des Affaires. 
intergouvernementales. 
Stéphane Dion, réagit plutôt mai 
À la tournée de Jacques Parizeau 


dans les universités canadiennes. 
à celle, toute suite après, de 
Gilles Duceppe, chef du Bloc 
québécois. Selon M. Dion, il 
s'agit d'une attaque concertée 
contre la Déclaration de 
Calgary. 

«Les leaders souverainistes 
craignent beaucoup la 
déclaration de Calgary parce 
qu'elle démontrerait que nous 
partageons des valeurs 
communes et que nous avons. 
envie de rester ensemble, Cela. 
les inquiète et. ils veulent 
démontrer que cela n'est pas le 

Gilles Duceppe a nié qu'il y 
ait un lien enr les visites de 
Jacques Parizeau et les siennes 
eta parlé de coïncidences. 


COLLECTE 


Duler au 19 décembre 1997 


Dépôt: partout en Alberta 
Composez le 1-888-362-2826 
pour connaître le dépôt 

le plus proche de chez vous 


L'année dernière nous avons récolté 4000 dindes. 
Merci pour votre générosité. 


6 LE FRANCO, somainé du'5; 


Marie-Jo Thério: 


Quand le théâtre et la musique 
se rencontrent 


PATRICIA HËLIE 


Edmonton 


ont découvert qu'elle pouvait 
aussi être théâtrale et drôle. 


En fait, c'est à un spectacle 
altiant la chanson, la douceur, là 
colère, le chéâtre et l'humour 
que la centaine de spectateurs 
d'Edmonton, ainsi que ceux de. 
StIsidore, St-Paul et Calgs 
onteu droit. Un spectacle de très 
haute qualité qui à ouvert la 
porte sur une artiste accomplie. 
Le spectacle de Marie-Jo 
“Thério avait lieu dans Le cadre 
de la seconde partie de 
l'événement Coup de coeur 
francophone en Alberta et 
présentait Yvon Loiselle en 
première partie. Celui 
d'ailleurs profité pour pré 
série de compos 
originales qui se retrouveront 
sur un prochain album 


Un des moments forts du 
spectacle est celui où Marie-Jo 
interprète une chanson sur 
l'oubli et oubli les paroles. Elle 
sort de la salle en courant et 
laisse seul sur scène ses deux 
musiciens (Bernard Falaise et 
Patrick Hamilton) qui tentent 
d'improviser pour passer le 
temps. Ce qui est encore plus 
drôle, c'estque Théri est assise 
dans la salle et que personne ne 
la remarque. 

Évidemment, es spectateurs 
se rappelleront longtemps d'une 
des premières chansons qu'elle 
a interprétée, À Moncton, chan 
son qu'elle a écrite en chiac,une 
sorte de franglais parlé par 
certains Acadiens. «f hope j'te 
other pas | guess que faisais 
riens 8 laissé toute monde sans 
mo. 

Mais entre l'Acadie, le Qué- 
bec et ses muliples voyages, 
une question demeure, Qui est 
Marie-Jo Thério? «C'est une 
question que je me pose tous les 
jours et les réponses changent 
d'une journée à l'autre, lance-t- 
elle. Disons que je suis une fille 
forgée par tout son environ- 
nement: celui de l'enfance, celui 
du lieu où elle est née, celui des 
amitiés qu'elle a vécues à 
travers l'enfance et l'ado- 
lescence. Cest dificil pour les 
Acadiens de toujours cerner 
Marie-Jo Thério comme Aca- 
dienne parce que j'ai beaucoup 
voyagé. Depuis que je suis 
parte de chez moi à 17 ans, je 
m'ai pas arrêté. J'ai beaucoup 
voyagé toute seule, je me suis 
remplie les oreilles et les yeux 
par toutes sorts de couleurs qui 


venaient de lieux qui étaient 
mystérieux pour moi et dont 
J'avais envie de m'imbiber, Du 
Gûté québécois le ne savent pas 
{top non plus qui est Marie-Jo 
Thério. Ils savent qu'elle est 
Acadienne mais, en même 
temps, ce n'est pas l'Acadie 
qu'ils imaginent faut dire que 
J'ai aussi passé la moïié de ma 

chez les Québécois. À part 
2 suis aussi quelqu'un qui 


réfléchie et assumé et, parfois, 
Je suis une petite ile spontanée 
“et impulsive, fantaisiste.» 
Curieusement, même si on 
pouvait être porté à croire le 
contraire, ce n'est pas en Acadie 
que Marie-Jo a commencé à 
jouer de l'accordéon, c'est 
plutôt à Moscou. En 1993, elle 
a passé Noël l-bas et on lui a 
ffertun accordéon. Après avoir 
passé la nuit à chanter des chants 
folkloriques russes, elle est 
revenue au pays avec cet 
accordéon et depuis, ne le lâche 
lus. «C'est un instrument qui 
st encore très nouveau pour 
moi. Je ne suis pas une virtuose 
de l'accordéon, c'est clair que 
mon instrument c'est d'abord le 
piano. Mais il y a une telle 
intimité qui se trouve avec 
l'accordéon parce que c'e 
instrument qui se joue prè 
Parallèlement à sacarrière au 
Canada, Marie-Io commence 
également à faire parler d'elle 
en France puisqu'elle y a fait a 
première partie de Georges 
Moustaki à plusieurs reprises 
Mais elle a chanté aussi un peu 
partout dans le monde, entre 
autres au Viêtmam et à 
Madagascar. «J'ai toujours ét 
attirée par la chanson pour la 
musique et pour simple plaisir 
de jouer mais aussi pour la 
possibilité de voyager. C'est un 
peu ça qui se passe cette année. 
On à fait des voyages assez 
intéressants comme Madagas- 
car, le Viêt-nam, l'Ouest cana- 
dien aussi. Quand on est Aca- 


IMarie=Jo Thério a offert une performance surprenante allant 
humour, théâtre et chanson, 


dieñ'on est toujours un peu 
fasciné par les francophones qui 
vivent un peu partout. Franche- 
ment, c'est l'impression d'art 
ver dans un lieu qu'on ne 
connaît pas mais aussi de 
connaître quelque chose de ce 
lieu» 


+7 Le Québec 

Quand un francophone dé 
l'extérieur de la province arrive 
au Québec pour ÿ faire carrière, 
il se fait souvent regarder 
comme un enfant égaré. Marie- 
Jo Thério n'a pas eu tellement 
de problème de ce côté, si ce 
n'est de son accent. J'avais un 
accent qui était un peu bizarre 
fpour mes amis québécois. Ils 
disaient que je parlais à la 
française! Même quand je jouais 
dans Chambre en ville, j'étais la 


fille de l'ambassadeur brésilien 
envoyé au Brésil. Automatique- 
ment, ils m'avaient trouvé un 
rôle d'accent, Dore, peut-être 
que j'ai été dificile à ser au 
départ pour es Québécois c'est 
vai, mais j'ai l'impression que 
les Québécois me situent 
maintenant mieux qu'il ÿ a 10 
ou 12 ans. C'est comme s'ils 
avaient accepté un peu les 
couleurs que j'avais, qu'ils 
avaient it “c'est elle, c'est sa 
Kajectoire, voici d'où elle vient, 
voici où elle va et c'est bien 
correct comme ça”. C'estun peu 
a qu'ils me disent je crois, dans 
Îe Fait de me laisser chanter et 
de me lisser faire mon métier.» 

Mare-Jo Thério termine sa 
tournée de l'Ouest canadien 
pour ensuite aller faire un saut à 
Montréal avant d'aller passerun 


Vous y êtes presque! 


Ne ratez pas notre page 
Attractions Canada et votre 
chance de gagner un voyage 
n'importe où au Canada! 


C'est juste un peu plus loin, alors. 
ouvrez l'oeil! 


Yvon Loiselle a assuré la 
prerière parte du spectacle ot 
a présenté une demi-douzaine 
de compositions originales qui 
retrouveront sur un prochain 


peu de temps en famille. En 
février, elle ira un mois en 
France ét en mars, commencera 
à travailler sur un deuxième 
album. 

Rappelons que la présen- 
tation de l'événement Coup de 
coeur a eu lieu grâce à la 
collaboration du Centre culturel 
Marie-Anne Gaboury, de la 
Société des Acadiens, Tour 
Franco-fun, La Cité franco- 
phone, l'ACFA provinciale, la 
Faculté Saint-Jean et CHFA. À 
Stlsidore, l'ACFA régionale de 
Rivière-la-Paix, CKRP radio, le 
Comité eultreï de St-Isidore et 
le Barbar présentaient le 
spectacle alors qu'à St-Paul et 
Calgary, la prestation de Thério 
était une présentation des 
V'ACFA régionales de ces 
régions. 


intéressants aux Canadiens et Canadiennes 
de tous les coins du pays. 


L'avantage Albertain 


L'Albert francophone? Oui, ça este. pont de au toute Les bêtes du ioupea, l'Albét,de 1890 aux années 190. où lon true le plus grand nombre de 
Des explorateurs français aux pionniers du de peux que l'une d'entre elles navets les C'est tte l'hir de I mégunision fossiles est le sud de l'Abera? C'est dans 
siècle dernier, des missionnaires bat eux ses oupeeux el nie des outils et des transports qu défile Gevut__cee région ride de la province. surommée 
ravaleurs du pérole, ls francophones Hecd-Smashedin Buffalo Jump ete ste le Vsheu, et l'impact que es changements es Balands à Drumeller plus précsément, 
Sont sentir leur présence leur hériage en ess par plongeon le pls vase, le plus onteu sur vie quotdinne des Aherains que se roue le musée de paléonologe 
Alberta depuis deux cents ans. Vieux et de mieux préservé des plimes de En plus des voies, ce som les ncturs Royal Tell 

Lorsqu'on pale de l'Alber, les pre l'Ouest. I a éé déclaré ske du Patinoire et autres véhicules agricoles qu compusentle Ouvert cn 1983, le musée célèbre 
rièrs images qui viemenc à l'est sont | mondial de 'ULNES CO. en 1981 coleion du musée Reynod, ne des lus longue his l'incroyable vent de 
celles des montagnes Rocheuses, des champs Le Centre d'imecpréion end. vases de son pese en Amérique, vie. Du grain de pollen se plus grand des 
e bé à pere de vu et du plus grand centre Snashedin Bufulo Jump doeument les Pour les amours d'avion, le hangar dinosaures, le musée Tyler l'évo. 
commercial en Amérique, le West Edmonton babes de cause des Amérindiens des du musée Reynoïés offie ces omalles lion de a leme et de se baba En plus 
ol. Bien que ces paysages et lieux plaies de a préisoie jusqu'à l'amivée des iméressnes, comme Le temple de la des nomeutes als dimeéaion ct de 
comptent parmi les principaux aa de le ropéens. Head Sad Bufolo Jump renommée de l'avion ave des panneaux ses exposions makimadis Le musée bite 
province, ie font parois oubler d'autres est ausi le ste de pleurs événements an biraphiques décrivant les 145 membres plus de 35 squelees de dinosaures complets, 
endroits, moi commu, mas tout audi nues comme le vil Tii et le Pou-ow d'honneur, ct su collection de 17 avions Le gs grand nombre ranenblé en un seul 
sréisliques de l'Ouest canadien En voici de l'Amié resaués Pour plus de rensclgnement ur endroit au monde. 
oi qui sr de loire Bref, une passionnante expédion au musée Reynol-Alore, weuilz composer 

Pendant plus de 10000 am, les sein de I cure des Amérindiens de l'A le 1-800-61-726. De auoi fire rêver tons les paléon. 
Arméniens des pires poursuivie Les er Depuis une dizaine d'années lice du tologues en heel Pour lus de renseigne. 
Brands oupeaux dé bisons els amenant à Un pe plus au no, à une heu àpeïre publie pour les dinosaures mie du ments, vealler composer KI-A98-4404240. 
Se jeux du haut de cerines fais. Les au su d'Edmonton, ce sont es machines qui phénomène de société. De Juste Park à 
chasseurs, bien à l'abri ur Les cé, alone gent au ReysoldeAlbere Museum de Bumeÿ, ler énomes bte préhistoriques | Visiter l'Alberta, 
les bts blessées, La plupart des Ame Weuskiin. Ce musée exploe lgie  œeeupent move imaginaire coleeüf. Man c'est découvrir l'avantage albertai 
idiens des planes eroyat quil était im. ins, agricole ot de tampons de sue que l'an des os endroits eu monde 


Le ol cm oder 


ji politique ui éfsndls ro des Can eus 
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; tin afro dub Musée du Québec 
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ne gamme de sts nous ouvrent leurs _ au cor dupltcae pad vil de Que, 
> les Pains d'Abraham. Ses is Biimees 
dominent ie Saint-Laurent omparent 
de ee e k < an douzaine e als 'expodion matt cn 
Musée dela civilisation: - re ericsson depasse. 
É  Mésoment pe de vor sind . 
je gr Vieux or le Maé ec 
ation ax cle ver 1 partipaion et 
line Celeron 
quelque dix Exponions, dont quatre sont 
permets: Mémo pache au l'iuoue 
da Que Oberde catornete va 
de magiques pièces poreant de col 


Se à asjoud'it, sus compter ne 
Fée ci d'os detre 
D pe Es a 
ee pre cu. PS L'Ee d 
D ci où cn da 
tion privée du musée, La Barque montre la plas rider learn) 
re eye De a Ca ME 
survol des moyens de communications Pamni Musée de l'Amérique A2 der a on Pt a. 
Fan means por L nie française Sourire cbrate québécois jaqua 1 
nie laosen TÉLÉROMANS | Siwéarieetinocam duSéainir de fançaise et Histoire des collections due Lans de nine 3 
Rite danaonr à done des Québec kMuséedel Anérguefrançaisen Sémhaie de Québec propose ani l'ex quoi juqu'au à jair et Le Bear, 

ges es hour Four information dre l'implantation de culte fançaise position Julie Papinaau, jusqu'au 4 janviec ls animaux imaginaire de Pl, jusqu'en 
roma ca Aménque. Dex sono permets 39 quon meme ects el 18 Pur mon 

témoignent de eue culture Amérique femme de Lu Jon Pope tn) RE IDI. 


D'un océan à l'autre, le Canada regorge d'attractions de toutes sortes. Pour les découvrir, visitez notre site Web 
http:fattractions.infocan.gc.ca 


GAGNEZ AVEC ATTRACTIONS CANADA! 


2 LUNE DES 5 PAIRES DE BILLETS D'AVON Pour parier réponde aux questions suvantos Po or pa à a Fo. 
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8 LE FRANCO, sérnaine du Ft 
Chevaliers de Colomb 


Cinquantième anniversaire du conseil Grouard 3025 


NOËLLAFILLION Le échangé félicitations de la part du Chacun a reçu une plaque de Monfette, une étudiante à 
RÉAL jusqu'à heure du banquet qui Conseil des Troie du Nori-_rrcomaisante. l'Université de l'Alberta mais 
Rivrciepax dit préparé par Joyce Onesteiune scondedelopar La boue Aller Paguete a remis à son père par Léo 
Wvière-ta-Faix | ébrecque et son équipe. Paul de Vigil Dechant, Chevalier ‘été décernée à Mlle Julie Hébert 
À d'occasion de Pine. D'Auteu agisait Comme Suprème en k 
tan do em de raie de cémonie LL | Enrenmlaparl Gén | Conpagis are ds on ur 
an du cell de Simard achamé le G Caradaet Nicole à Bppelé qu'au temps Ft een Rne RIRE à 
Great ann Gouier mi abeniles de in fonduiam y aa de 1€ SeCteUT ferroviaire de 
Eos are he 53 membres. Aujourd'hui, le ; Le 
londaione Évidemment. le Gr Charter du Come de ane ons lAlberta y participe 
Cub Chevalier était décoré ape arappelé qu'y a donné pus de 300 00 en don: OHRWE 
PO 6h00, on à procédé à cinauanteans leurconseil avait de charité à des oeuvres Les représentants des compagnies de chemin de fer et des 
FT AP EIe à Envoyé paruarain spores éducatives et … foutu des chemins de fr d'Albert amis 
Bruce Schustes député du d'aider à fonder le conseil spirituelles. Il a souligné le: sur la colline du Parlement Le 18 novembre pour souligner 
Dre Ses député de Go 3928 Haprésemune aval bénévole de Clément l'imporace de chemins ee able pole évlppeent 
L Bhaue de féiciatonsdelapar Aubin el Marcel Marne à a économique dl province et du Pays (ut tes 


Joseph Gautier om et Léo Dé ce Gén Merle contraction de l'édifice da La délégation Le TAlbera Re has d'os Foupe de 


Lee Le Mie Mo ainsi qu'une plaque du Conseil _ Club et la disponibilité de Jean quelque 80 dirigeants qui. au cours de ceue journée, ont 
ù français Jacques Cartier du 4e Labbé. informé les députés e+ députées; les ministres et les agents du 


Chevalier; Fernand Chailler, 
député Grand Chevalier; Emest 
Johnson, chancelier, Léo 
Garand, secrétaire-archiviste; 
Léon Hébert, secrétaire 
financier, Jean Labbé, trésorier; 
Paul D'Auteui, tendant, René 
Blanchette, avocat; Richard 
Laverdière, _cérémoniaire; 
Claude Anctl garde intérieur et 


degré. I a invité le Conseil de M. Paul Ruel a été reconnu gouvemement fédéral des préoccupations actuelles du secteur 
Grouard à tenir bon dans la comme membre honoraire à vie ferroviaire et des industries connexes. Les représentants de 
foulée de la première équipe de l'Ordre des Chevalier ainsi l'Alberta ont insisté sur la-nécessité d'apporter des 
d'Édouard Cimon. que Chevalier du mois de changements. un système fical et une réglementation qui 
M Dennis Castllino, député novembre 1997. M. Gérard désavantagent ls chemins de fer canadiens par rapport aux 
de l'Éut a rappelé le rôle des | Chalfoux aété reconnu pour sa autres modes de transport ct leurs concurrents amicains, Ils 
Chevaliers par rapport à fidélité à payer sa cotisation Ont souligné que certaines politiques gouvernementales, 
l'avortement, le suicide assisté, pendant 25 années consécutives. DOrtañt notamment sur la détermination des taux 
ladéfnitionde lafamille,aune Quatre membres à Charte d'amortissement, ne permettent pas aux compagnies 
Norman Laflamme, garde législation qui respecte nos - étaient présents à la rencontre. ferroviaires canadiennes d'investir pour améliorer leur 
entrer Léon Lepage. Noman Valeurs, la famille et les I1 s’agit d'Ernest Nicolet, … Producivi ce qui, ont ajouté, a des consquencesfacheuses 
Rochonet Roger Ame agissent abandonnés de la société. la Gérard Mercier, Albert surles cos des produit canadiens destinés à l'exportation. 
pers aussi remis une plaque de Robertson et Gérard Fillon. Lés délégués ont souligé également que l'économie de 
l'Alberta est paticulirement dépendante des exportations et 

qu'un grand nombre des prod alberains qui se vendent le 

mieux sur es marchés itemationaix, à savoir Ie charbon, le 
soufre, les produits chimiques, les engrais ct Le produits 
céréaliers, sont généralement transportés par rail. La 
campagne de sensibilisation, baptisée Voie de l'aÿenir, est 
organisée par l'Assôciation des chemins de er du Canada et 


Participez aù Î 1'Associton canadienne des foumiseurs de chemins de fee 


Grand Concours 
OCCASION 


de Noël de CHFA 
Du 8 au 20 décembre 1997 D'INVESTISSEMENT 


: des vidéocassettes, des disques compacts 
des friandises et….des surprises. 
Tirage: 21 et 22 décembre 


ez à chaque émission et augmentez 
vos chances de gagner. 
Tous les détails à l'antenne de CHFA. 
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opte ere de propités mobs 

Société conan d'ypoIhqus ee lgement 

T1 avenue ac out Dre 50, Gage 

Cala (bare) T0 

Téléphone (40) 262620 

se te: Les proposons da Da BUS 
Fécemare 1807 à 14 Pare ce Clans 


Le Caté Show Contacts 
de6hà 10h de15h300 17h30 


MagOuest 
de13h308 15h30 


ÿ, Radio-Canada 
CHFA Alberta 


Canadä 


rem ae duis'adtiffdécembre 1997. s 


La Course destination monde 


a 


leurs passions, leur intimité et 
leurs angoisses. 

Ex bien la Course fête cette 
année son dixième anniversaire. 
et, pour l'occasion, fait peau 
neuve. Les participants, qui 
parcourent le monde pendant 
vingt semaines, au cours des- 
quelles ils devront produire 
quinze films, ne seront plus 
notés chaque semaine par trois 


PATRICIA HÉLIE 
Edmonton 


Qui ne connaît pas la 
Course destination monde? 
Depuis dix ans, chaque se- 
maine, Pierre Therrien nous 
présente les oeuvres des parti- 
pants qui nous font voyager 
À travers la planète, partager 


dix ans 


juges. Un seul invité sèra de 
l'émission chaque semaine (une 
personnalité du monde du 
cinéma, des communications ou 
du journalisme) et donnera son 
appréciation de chacun des 
films. À la fin de l'émission 
l'invité décemera des caméras 
d'or (5 points), d'argent (3 
points) et de bronze (2 points). 
Ces points seront additionnés 


pour déterminer les caméras 
d'or d'argent et de bronze de Ia 

Contrairement aux années 
passées, la Course ne sera plus 
présentée en studio et en direct, 
mais plutôt enregistrée le 
vendredi à l'extérieur des 
studios. Les quatre premières 
émissions seront enregistrées à. 
la Cinémathèque québécoise, es 


quatre suivantes à l'Usine C et 
Les quatre suivantes à la Pointe- 
à-Callière. Les lieux d'enregi 
trement des autres émissions 
serant annoncés plus tard. 

Un autre changement à 
l'émission est le Fait que les 
itinéraires des participants sont 
conçus pour que deux partici- 
paris se rencontrent dans une 
même région vers la moitié de 
la Course afin de réaliser des 


À CHFA et CBC Radio One: 


Une collecte de 


PATRICIA HÉLIE 
Edmonton 


Si le temps des fêtes évoque, pour plusieurs, les réjouissantes 
heures du matin ec les enfants qui dansent autour des cadeaux, il 


de la province afin d'être distribué aux gens dans le besoin. 


Pour plusieurs familles démunies, Noël serait une bien triste fête sans la générosité des gens de la province. C'est pourquoi 
(CHEA à décidé de travailler en équipe avec CBC Radio One afin de coordonner une immense collecte de dindes du premier au 19 
‘décembre prochain. Les aliments non-périssables seront également amassés et le tout sera remis aux différentes banques alimentaires 


Les auditeurs de CHFA pourront donc déposer leurs dons aux stations de Radio-Canada à Edmonton et Calgary ou passer 
directement par les banques alimentaires de leur région qui travaillent conjointement avec CHFA et CBC Radio One. Une liste 
‘des banques alimentaires des régions est disponible en composant le 1-888-362-2826. 

Les jeunes peuvent également participer à cet effort communautaire en dessinant un repas de Noël et en le faisant parvenir à 
(CHFA avant le 19 décembre 1997. Un tirage au sort sera alors effectué et Le gagnant recevra un prix. 

L'année demière, la campagne organisée par CBC Radio One avait permis de récolter 4000 dindes. 


films-duos qui seront présentés 
dans le cadre d'une émission 
spéciale. Aussi, chaque parici- 
pantest maintenant parrainé par 
un ancien participant de la 
Course avec qui il peut com- 
muniquer par téléphone à quel 
ques reprises. 

Les huit participants de la 
Course destination monde 1998 
sont Robin Aubert, 25 ans, 
Meissoon Azzaria, 29 ans, 
Dominic Desjardins, 24 ans, 
Nicolas Desrosiers, 28 ans, Yves 
Christian Fournier, 24 ans, 
Myriam Fréchette, 23 ans, 
Robin MeKenna, 22 ans et 
François Péloquin, 24 ans. 

La nouvelle édition de la 
Course destination monde sera 
diffusée à l'antenne de Radio- 


dindes de Noël 


s réunions familiales, les parties où on danse jusqu'aux petites 
y en à pour qui tout n'est pas aussi rose. 


Le Franco sur le Net: 
www.compusmart.ab.ca/lefranco 


ux publ 


À VENDRE PAR APPEL D'OFFRES 
PROPRIÉTÉ COMMERCIALE 
CAMROSE (ALBERTA) 


4901, 500 Avenue, Carmrose (Alba) 


36,57 eur 60,96m 
{environ 2 229,81) 


ice de deux étages an brique, sous-sol plaine 
auteur en béton, const on 1954 comme 
éco à bureaux et contre de traitement pour 
Postes Canada. Superficie brute du bliment 

1 763,77 (exclut 1 sous-20), 


Zonage: …C:1, zonag0 commorcial central. 


Taxes 19578,748 (1007) 

Pour btenirles doouments de soumission, communiquer avec: 
Alan Zmmemmen, Société canadienne des postes, Bureau de 
poste de Carnrose, 4001, 50e Avenue, Camrose (Alerts), 
(403) 672-7835. Pour obionir les documents de sourrission et 
des renseignements additionnels, vous pouvez également 
communiquer avec: Linda Vesneman, Travaux pulls ot Senices 
gouvemementaux Canada, Services mmablirs, 9700, avenue 
<Jaspsr, bureau 1000, Edmonton (Aberta), T5 482, tél. (403) 
Aorara. 


Les ofres sous ll scolé soront acceptée jusqu'au 17 décembre 
1987, 14h, à l'adresse euvant: 


‘Gestionnaire, Marchés immobiliers 
“Travaux publics et Services gouvemementaux Canada 
1000, 9700 Jasper Avenue 

Edmonton (Albara) TU 4E2 


LE MNISTÈRE NE SENGAGE À ACOEPTER N LA PLUS ÉLEVÉE Ni 
AUCUNE DES FOUHSSIONS 


Canada dès Le samedi 10 janvier, 
à 17H00. 


Le Secrétariat provincial de l'ACFA 
est à la recherche de personnes 
intéressées à siéger au Comité de 
Repositionnement de là communauté 
franco: dlbértaine., ET 


MBË d'évaluer les besoins.en m: pement 
iautaife dé là communauté réicophono de l'Alberta et d'examinèr.le 
ppépéa et l'éfficacité de tous-18s en matière de dé 


omes roma 
A provinciale 


provinciaux 


à. A 
de personnes parorganisme) ). 


ises de s'impliquer doivent être famillères avec,  . 
tion de la communauté franco-abertaine et connaitre 


4 \e/ f 
“8627 rüeMañie-Anne! 
l'Édmonten, … 5 
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OFFRES D'EMPLOI 


Le Réseau Francalta est à la recherche d'un.e: 


avec Diane Caron, chanteuse, 
accompagnée de Piere-Paul Bugeaud, 

à la conrebasse (répertoire de chansons 
Françaises) et René Charier (piano) 


Vendeur(se) 


Tâches: 
Vendre des pages web, cartes d'affaires 

et autres services connexes qui s'afficheront 
sur le réseau Francal 


le vendredi 5 décembre 
À compter de 17 h 30 

Caté Amandine 

1527 rue Marie-Anne-Gaboury 


Black 


Phénomène de masse de 116 
dernier, Men in Black mt en 
va Tommy Les Jones WI. 
St ans rôle de eux agents 
ès apélaux qui, à l'insu de a 


Exigen 
“Expérience en vente ou en marketing 
-Connaissance de l'informatique et du réseau Internet 
Entregent 

-Capacité à se déplacer en régions 

-Doit posséder une voiture 


PERSONNES QUALIFIÉES EN DEMANDE! 


La Société éducative de l'Alberta 
8711-82 Avenue, Edmonton, Albera, TEC OV 


Salaire: 
La personne engagés travaillera à commission. 
Bleu conentouun aniven. 
Nos héros doivent done 
aurehsr a bb celte 
min sure ijou,crun vases 
de guerre du prince en question 
mac de faire planète 
A on eur re pus ou 


Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae avant le onmangant 10 Janvier 195 pour une durée de 20 samaines 
13 décernbre Barr RE comprenant 12 semaines de cour o un stage pralque. 

Crièras d'acmissiblté: 

Maiso do I langue française at anglaise 
Équlances détudes secondaires 

Presilare assurance-emplol ou rétérent 


Assoclation canadienne-françalse de l'Alberta 
Pièce 303 

8527 rue Marie-Anne Gabourÿ 
Edmonton, Alberta 

TéC 3NI 


Si nous trouvez l'intrigue plutôt 
fufeue, vous avez tout à fat 


l'hior que réside aa de ce 
film, mas bien dans Le parodie 
des ms de science-itlon 81 
d'aventures à lequel on nous 


Pour informations, 403-466-1680 
ou par télécopieur 403-465-6773 
acfaproy@datanet.ab.ca 

La fonièr etre laparo di et 
caricature est mine, et les 
comédiens parviennent À 
anni leur jeu du bon cé, 
ans jamais en metre trop. La 
isa est habile, Les sis 
spéciaux ne dérange jamais ei 
les dialogues sont parfois 


ÉTUDIANTS CA 
Techniciens en comptabilité 


Une rm le da comptable pô al à a rchorch d'un tache 
en complablé ayant au mois 3 ans d'xpérancs, œu lun élan nacre 
vrplblté pour eric à 1 lente 
Lap avaler avec des système lcmalques 8 
Service correctionnel du Canada url responsaléde préparer des états Ina, de paripe à 466 
Drumheler (Alberta) programmes de vérification (au et far autres taveux 
sons La post compran ori dépiscemn 1 rl posé 
a se familier ave pusiurs domaines ac commerciale 


Be pourum. 

Le Film n'est pas 
nent réuni, Pet 
eskce à cause du manque 
einen, ou peut ue dù 
À laspeet ps 1 ragoant de 
able en question Jeneseis 
pas, mais Le tout est moins 
inéessat que la somme des 
paies 


Vaio parane var Ge 
Hecor Théron, CA 
King & Company Charered Ascountante 

Référence : -97-61-R-37497.SMC-PEN-N avt, 0189-10 ru, Edmonton ALBERTA, T4 4L2 
Pour cp pt pond à tem nes ama, 
Ve Dep Lea d'értm cue tan 
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RES Ecurie Gate du D A8 


Électricienne ou électricien 
en télécommunications 


Référence :S-97-61-R-37496-SMC-PEN-N 
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établissement de Drumbeler immeuie amine At: 
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she a pe el mate d'en 
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tente ppt cg ces 


MON Gagné ntm PB Connusen 


Reseune produsonbienléèée, 
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net dponble. 
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Le Franco, 201, 8527-51 rue, Edmonton (Alberta), T6C 31 


Paroisses 
francophones 


Messes du 
dimanche 


| CALGARY 


Ste-Famile 
1195 ue SO. 
Samedi: 17h 
Dimanche: 10h30 


G LT 


Ce 


PRIÈRE 
AU 


ZX 


ST-ESPRIT 


Nous désirons informer nos 
Lecteurs que vous pouvez faire 
publier la PRIÈRE AU ST- 
ESPRIT dans LE FRANCO. 
Vous devez inclure avec vo. 
ue demande là somme de 
21,408 (TPS. comprise). 
m'oublier pas d'inscrire VOS 


Netoyage de tapis faueuts et 
Plon avec le système 
Fabri Zone 


Tapis netoyés, purs et 5205 
en dedans de 2 heures 


rite 
LE FRANCO La ut cote) 
201, 8527-91e rue (0029 - 250 Poe 426-6625 
Edmonton (Albena) | | Era Ë = 


TE 31 
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le physique ! Pan tie 
! Sa 900 

Les te qu ntéereuaen |] | Défi santé 

Physique sont plus en fo, nt de notre bi St-Albert 

DS | leon D || ortri, 

RL ÿ Sa Dre 

ÈS ES 


«muscle» 
à votre moral ! 


Quand Le monde vous pèse, oulevez 


des pois et haltères, L'exercice Che 
physique remonte Le moral! a sg 
Lies 


ES 


Dr J. Georges Sabourin 


BA.MD,FAGS.(C) 


303 Hys Centre + 1101 QU! Rue 
Fdmonton, Alberta T3H 4B8 
Obséricion 


TL: 421-4728 Gomécologue 


EDMONTON 


ET ALENTOURS 


St-Thomas d'Aquin 


DR COLETTE M. BOILEAU 
DENTISTE 


350, West Grove Professional Bldg. 
10290 - 142° Rue, Edmonton, Alberta TSN 36 


Immaculée-Conception 
10830:96e rue 
Dimanche: 10h30 


Ste-Anne 


8410-89 me TA: 455-2389 
Samedi: 16h30 
Dimanche: 9h30 et 1 CADRIN DENTURE CLINIC 


Bernard Cadrin 


Écifice G.B. 9582 - 82e Avenue 
Edmonton, Alberta T6C 028 
Entrée ouest, plancher principal 
Bur: 439-6189 Rés: 465-3533 


910-165 rue 
Dirrnche: 10h30 


Mieux vaut 
en rire... 


ne EE ÿ 
7 | 


Abonnez-vous 
dès maintenant!, ,:, 


D 1AN-26,75$ 

À 2ANS-48,15$ 

LI HORS CANADA -1 AN - 51,365 
TPS incluse - tous es tarifs) 


RUB Le manbcg de 'ACEA rgovet en ahcneat GRATUIT a FRANCO. 
A ra bras de or Re pou Ge membre. 


Nom: 


qua pa RG ect no Een ms SU 
201, 8527 - 91e rue, Edmonton, Alberta, T8C ANA 


Téléphone: 465-6881, Télécopieur: 465:3647 
Courrier électronique: leranco@compusmartab.ca 


Paroisse St-Joachim 
9924-1108 rue 
Mer, ven, etsam 17h 
Dimanche: 10h30 


Beaumont, St-Vital 


DR R.D. BREAULT 
+ DENTISTE + 
Strathcona Medical Dental Bldg. 
Pièce 302, 8225 - 105 Rue, Edmonton, Alberta TGE 4H2 
Tél.: 480-3707 


4905-50 rue 
Dimanche: 9h30 


ST-ISIDORE 


Paroisse St-Isidore 
Dimanche: 11H30 


ST-PAUL 


Dr Léonard Nobert 
Dentiste 


$4 Rue St. Micheal, St-Alben, Alberta TEN 1C9 
Téléphone: 459-8216 


Le, 3e et Se samedi à 19H30 
Dimanche: à 9:30 


DUROCHER| SIMPSON 


Connelly 
MeKinley Ltd. 


Oabn Ciméraire 


AVOCATS 
Service personnalisé et efficace 

d'une équipe d'avocats expérimentés 

Contactez: M° Allan W. Damer, avocat 
EDMONTON: 801 Esso Tower, Seotia Place, 
10060 avenue Jasper 
“Tél: 420-6850 
MORINVILLE: 10201 100 avenue 


10011 - 14° Rue 
Edmonton, Alberta 
422-2222 


Shemood 
Park 
aca-2226 


2401 Torono Domirion Tower 
Elmonon Centre NW. 


cCuaig Desrochers 


Tél: 939-2936 (mardi et jeudi) 


Au service de la francophonie albertaine 


Ta: (405) 426-4660 
Fax: (805) 4260982 


Edmonton ab TS) 221 


LES COURS À TEM 


COURS DU SOIR OFFERTS 
AU DEUXIÈME SEMESTRE: 


À awrEar icon 
| scsi 
Land DROD- 22h00 


iropologie sociale 


CUME333 Didactique des éudes sociales 
à l'élémentaire 
Mercredi, 18 h 00 - 21 100 
CUME 347 Ulisaion de l'ordinateur en éducation 
Mari, Jeudi, 18h 00 - 21h 30 
ECLSS250 Le monde grec 
Jeudi, 19 00 22 h 00 
DUC 302 Evaluation des apprentissages 
en milieu scolaire 
Lundi, 18 h 30 - 21 h 30 
FRANC267 De la lecture à l'écriture - Niveau avancé 
Mardi 18h 0D- 21 h 00 
FRANC322 Pratique de la dissertation 
Mercredi, 18 h 0 - 21 h 00 
GEOGE281 | Géographie de L 
Mardi, 18 h 30 
HUME 420 Les grands écrits 


Jeudi, 19 h 00 - 22 h 00 


'ARTIEL VOUS INTÉRESSENT ? 
INSCRIVEZ-VOUS À LA FACULTÉ SAINT-JEAN... 


Par vidéoconférence interactive de janvier 
à avril 1998 : (étudiants réguliers et à distance) 


ns “He GR ane 
Ca coute eines commet FACULTÉ SAINT-JEAN 
pr remis 
Rad die 
en Le œiaes 
SD io.à Last ee 

eee 


Développement de Ia société canadienne comprenant 
des sujets tels que rapports franco-anglais et avec les 
Biats-Unis ; droits des autochtones, mosaïque 
canadienne, inégalités et con 

FRANC 165 Le français actuel 
Jeudi, 18h 30-21 h 30 


Développement de l'expression oralé et écrite 
Étude de la morphologie et des structures du 
français. 


Bureau des Admissions 
Fac Saint-Jean 
Uniesiy of Alberta 

8406 ve Mare-Amne Gabouty 
Edmonton AB T6C 469 
“Téléphone: (403) 465705 
Télécopieur: (403) 465 8760 
Adresse élcronique: 
HOgpasriaibenacs 


S sans 


(Coordonnatrice de l'éducation à distance: 
Nathalie Griffon 
Téléphone: (403) 465-8737 
1-800-537-2509 (24 hres) 
Adresse électronique: nathalie. griffon@ualberta.ca 


Marcel? C'est André! Savais-tu que 
Le Franco sortira une nouvelle édition 


€ organismes francophones en mars prochain? 


de l'Annuaire des commerçants, professionnels 


Je te remerçie de me l'avoir rappelé, André 
Je ne veux pas rater l'occasiqn de faire connaître 
mon entreprise à la communauté francophone 

de l'Alberta; surtout avec tout le développement 
économique et touristique qui s'en vient! 


L'ANNUAIRE '98 
Un outil de promotion 


D> unique 
D>- original 
D> efficace 


D- facile à utiliser 


Pour plus d'information ou pour vous inscrire, communiquez avec Pierre BRAULT au 


(403) 465-6581, téléc.: (403) 469-1129 


